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Informations sur le Hans-Böckler-Berufskolleg

Hans-Böckler-Berufskolleg est une grande école d’enseignement professionnel et général qui compte 3.500 élèves.  Le bâtiment principal est situé au  centre de la ville de Marl, les divers autres locaux se situant dans un rayon de 200 mètres.  Cette école compte également une petite section dans la ville toute proche de Haltern am See.  Nous nous sommes rendus dans le bâtiment principal de Marl.

L’offre éducative du Hans-Böckler-Berufskolleg est très vaste: économie, questions budgétaires, comptabilité et travail de bureau, médias (notamment multimédias), imprimerie et communications publiques, pédagogie, travail social, travail en écoles de la petite enfance, questions en rapport avec la nutrition et l’économie domestique, technique des bassins de natation, technique dentaire, chimie, biologie, assistance en laboratoire, électronique, sécurité et automation. Plusieurs de ces formations peuvent déboucher sur l’accès à l’université.  Il s’agit dans certains cas de formations de type professionnel à temps partiel destinées à des étudiants qui font leur apprentissage en entreprise, tandis que d’autres sont des formations à temps plein.

L’accent est mis sur la chimie.  Ceci s’explique par le fait que l’activité de la ville de Marl (90 000 habitants) dépend dans une large mesure de la grande entreprise chimique Degussa, qui occupe 10.000 travailleurs; la ville compte en outre plusieurs autres industries chimiques de plus petite taille, qui travaillent dans l’environnement de Degussa.

1. Impressions et observations générales

Venant d’une petite école du Nord de la Norvège qui compte 250 élèves, nous avons, dans un premier temps, été frappes par la taille de l’école.  Un grand nombre d’élèves se déplaçaient entre les bâtiments qui occupent plusieurs quartiers de la ville.  Nous avons également été frappés par le calme régnant dans les bâtiments.  Les élèves se déplaçaient dans le calme, parlaient en petits groupes, sans crier ni se battre.  Au milieu des bâtiments se trouve une agréable cafétéria équipée de mobilier confortable; en dehors du bâtiment on trouve encore un endroit équipé de tables et de chaises.

Les salles d’ordinateurs sont réparties dans l’ensemble des bâtiments, la plupart d’entre elles réservées à certaines disciplines ou certains départements; il y a aussi une salle d’ordinateurs modernes implantée au centre des bâtiments (près de la cafétéria) et à laquelle tous les élèves ont accès.  Cette salle, aussi appelée centre d’e-apprentissage est également ouverte en dehors des heures d’école, et un responsable prend en charge les élèves et les ordinateurs. 

2. Infrastructures pour l’utilisation des TIC

Les enseignants et les départements souhaitant utiliser les TIC au bénéfice de leurs élèves semblent bien équipés d’ordinateurs et de salles d’ordinateurs.  Nous avons visité plusieurs salles d’ordinateurs où la plupart des élèves d’une classe, voire tous, peuvent travailler simultanément sur des ordinateurs.  Ces salles sont réservés à une discipline spécifique ou à plusieurs disciplines ayant un lien entre elles.  Les ordinateurs exploitent des programmes pertinents à la discipline.

Il y a également le centre d’e-apprentissage, ouvert à toutes les classes pendant les heures de cours et accessibles aux élèves l’après-midi, après les heures de cours.  Dans le centre d’e-apprentissage, les ordinateurs sont équipés d’une gamme étendue de logiciels d’apprentissage achetés par l’école.  L’école utilise également la plate-forme d’apprentissage gratuite « Moodle » à l’intention de tous les enseignants qui souhaitent informatiser leurs cours, et les différentes disciplines exploitables par « Moodle » sont également disponibles dans le centre d’e-apprentissage.

Le Land de Rhénanie du Nord – Westphalie met également à disposition le Lo-Net, un autre type de plate-forme d’apprentissage permettant aux enseignants qui le souhaitent de développer des disciplines auxquelles les élèves ont accès depuis leur domicile, pour autant qu’ils disposent d’une connexion internet.

En règle générale, les enseignants ne disposent pas d’ordinateurs dans leur bureau. Comme la plupart des salles d’ordinateurs sont attribuées à une discipline, les enseignants travaillent à proximité de la salle d’ordinateurs du département, même lors de la préparation de leurs cours.  Certains enseignants possèdent un ordinateur portable ; un réseau internet sans fil couvrant l’école leur donne accès à l’internet.

Nous aimerions également disposer dans notre école d’un nombre tout aussi élevé de salles d’ordinateurs, installées à proximité des salles de cours et aussi du bureau des enseignants.

Nous sommes également impressionnés par le centre d’e-apprentissage.  Nous apprécions plus particulièrement le fait que la salle est placée sous surveillance de manière permanente : les enseignants peuvent y envoyer leurs élèves y travailler de manière individuelle, sachant qu’ils sont surveillés et bénéficient d’une aide en cas de problème technique.

Par ailleurs, nous sommes satisfaits de nos propres bureaux par comparaison avec ceux des enseignants allemands.  Dans notre école, chaque enseignant dispose de son propre bureau, très souvent équipé d’un ordinateur ; il partage normalement cet espace avec 1 à 3 collègues.  Les espaces bureaux des enseignants au Hans-Böckler Berufskolleg sont moins généreux et nous avons l’impression que les enseignants sont censés préparer leurs cours à domicile ou dans des classes vides.
3. Les TIC dans le programme de cours, les plans de l’école, les projets  

Le Hans-Böckler-Berufskolleg accorde aux TIC dans ses programmes de cours, ses plans et son projet une importance comparable à celle que lui donne notre école, mais il a davantage que nous concrétisé ses objectifs à l’intention des élèves fréquentant l’école.

Notre école a l’intention d’introduire les TIC dans toutes les disciplines enseignées à l’école, au minimum en tant qu’outil de planification, de communication entre les élèves et les enseignants (participation, questions) et en tant qu’outil mettant les informations des enseignants à la disposition des élèves sans contrainte de temps et de lieu. Le propriétaire de l’école, le comté de Nordland, a acheté la plate-forme d’e-apprentissage « It’s:learning » à laquelle ont accès l’ensemble des écoles, enseignants et élèves du comté.  Ceci signifie que notre école dispose à présent des instruments nécessaires à la concrétisation de ses intentions; cependant, quelques points doivent encore être réglés pour les disciplines enseignées à l’école.  Pour les élèves ne fréquentant pas l’école, le stade de développement que nous avons déjà atteint est très avancé.

Au Hans-Böckler-Berufskolleg, certains enseignants exploitent déjà la plate-forme d’e-apprentissage offert par l’école pour instruire les élèves, qui peuvent accéder à ces informations depuis leur domicile ou le nouveau centre d’e-apprentissage mentionné plus haut accessible l’après-midi après les cours.  

Dans notre école, certains enseignants font de même; toutefois, il semble que la pratique consistant à utiliser ce moyen de communication et à systématiser l’information pour une discipline est davantage répandue au Hans-Böckler-Berufskolleg.

Comme nous l’avons vu, le Hans-Böckler-Berufskolleg a mis en place davantage de possibilités informatiques pour chaque discipline dans les différents départments de l’école, en ce compris les salles d’informatique offrant un choix de logiciels d’apprentissage.  De par sa taille, le Hans-Böckler-Berufskolleg dispose de plus de possibilités.  Notre école estime que sa tâche principale consiste à offrir un vaste choix de formations aux jeunes de la région.  Celle-ci est faiblement peuplée et notre population scolaire n’atteint pas 10% de celle du Hans-Böckler-Berufskolleg.  Ceci signifie que les différents départements de notre école ne peuvent pas tous bénéficier des mêmes efforts et des mêmes moyens financiers, vu leurs disparités. Le Hans-Böckler-Berufskolleg rassemble des départements hautement spécialisés comptant un nombre élevé d’élèves, ce qui lui permet bien entendu d’investir plus massivement dans le matériel et le logiciel.

Par ailleurs, nous pensons que nos élèves maîtrisent mieux les techniques informatiques générales comme surfer sur l’internet, tous thèmes confondus; notre conclusion est que le Hans-Böckler-Berufskolleg est plus avancé dans l’utilisation d’applications informatiques spécialisées.

Il nous semble qu’au Hans-Böckler-Berufskolleg, les enseignants donnent des directives strictes quant à l’utilisation des ordinateurs : les élèves doivent donc se consacrer à des tâches bien définies.  Nous avons le sentiment que les élèves n’ont pas la possibilité d’utiliser les ordinateurs pour planifier librement et en toute indépendance leur apprentissage ou leur journée à l’école.  Cette impossibilité n’est toutefois pas totale : le centre d’e-apprentissage est ouvert aux élèves qui souhaitent travailler individuellement ; cependant, une telle utilisation est en effet accessible aux élèves qui souhaitent travailler individuellement, essentiellement, il est vrai,  après les heures de cours, le centre d’e-apprentissage nous étant présenté comme le lieu où les élèves exécutent les tâches dont les enseignants les ont chargés.  A titre d’exemple, il nous a été signalé que les enseignants pouvaient recommander aux élèves de se rendre au centre d’e-apprentissage l’après-midi afin d’y utiliser tel ou tel logiciel d’apprentissage qui leur permettra d’atteindre le niveau voulu dans les disciplines où ils sont moins avancés. 

Par ailleurs, certains enseignants mettent à profit l’informatique et l’internet pour favoriser les échanges d’information entre les élèves au cours de l’exécution de certaines tâches, par exemple sous la forme de forums. 

Le Hans-Böckler-Berufskolleg met l’accent sur la satisfaction des entreprises employant ses élèves diplômés capables d’utiliser les outils informatiques usuels dans les différents secteurs d’activité concernés.

Dans le cadre d’un projet, le Hans-Böckler-Berufskolleg vise à utiliser les TIC pour atteindre les élèves qui ne suivent pas les cours dispensés de la manière classique.  Dans ce projet, les professeurs de chimie élaborent un cours sur internet.  Celui-ci vise différentes catégories de “clients”, les deux groupes les plus importants étant d’une part les femmes ayant le marché de l’emploi pendant plusieurs années pour élever leurs enfants et ayant besoin de se remettre à niveau pour se réinsérer dans ce secteur de l’industrie, et d’autre part (essentiellement) des femmes travaillant dans les écoles maternelles et les écoles élémentaires.  L’école espère par ce moyen susciter l’intérêt des jeunes enfants pour la chimie dans les écoles maternelles et les écoles élémentaires, et ainsi influencé leur choix en matière d’éducation et de profession à mesure qu’ils avancent en âge. Cet aspect des choses est jugé important dans une ville dont l’activité est presque totalement consacrée à l’industrie chimique.

Pour mettre en œuvre ce projet, le Hans-Böckler-Berufskolleg est autorisé à utiliser un grand nombre d’articles, d’exercices interactifs et d’autres applications, élaborés par différentes universités allemandes pour les étudiants en chimie. Ce matériel a été réécrit et adapté par les enseignants du Hans-Böckler-Berufskolleg ; ceux-ci l’ont mis à la portée des étudiants moins avancés en chimie, et ils ont aussi bénéficié de l’aide de programmeurs universitaires dans l’adaptation des représentations schématiques et des exercices.  Ce projet nous a été présenté comme un exemple de “réflexion orientée en fonction du genre », puisqu’il est destiné essentiellement aux femmes qui ont besoin de ce genre de formation en raison des situations typiquement féminines qu’elles vivent.

4. Le rôle des enseignants

A nos yeux, le rôle des enseignants du Hans-Böckler Berufskolleg est très similaire à celui des enseignants de notre école. Nous avons relevé toutefois une grande différence, les enseignants du Hans-Böckler-Berufskolleg sont davantage spécialisés.  Dans notre école, qui est très petite, la souplesse des enseignants constitue un avantage, puisque chacun peut couvrir différentes matières.  Ceci résulte du fait que nous devons assurer un large éventail de cours pour un petit nombre d’élèves.  Les besoins varient d’une année à l’autre, et les enseignants doivent adapter leur activité en conséquence.  Au Hans-Böckler-Berufskolleg, l’enseignant type enseigne seulement une discipline ou un ensemble de matières ayant des liens étroits entre elles.  Ainsi, les enseignants exercent leur activité dans un petit nombre de classes aiguisant pendant de nombreuses années leur réflexion sur la matière qu’ils enseignent également.  Une telle situation est bien évidemment de nature à faciliter des développements dans la matière enseignée.  L’introduction et le développement d’outils d’éducation informatiques s’en trouvent de la sorte facilités, en ce sens que cette tâche implique énormément de travail et n’est guère aisée si l’enseignant doit se consacrer à plusieurs disciplines et départements différents chaque jour.

5. Avantages et désavantages que vous avez perçus dans l’utilisation des TIC pour l’enseignement et l’apprentissage – également les problèmes et solutions 

L’introduction des TIC dans l’enseignement est dans une large mesure une démarche volontaire : les enseignants intéressés par les TIC sont autorités à les introduire dans leur enseignement et à développer les outils adéquats et se voient offrir des facilités pour ce faire ; tandis que ceux qui ne sont pas intéressés ne sont pas contraints d’y avoir recours. L’utilisation des TIC nous a été présentée comme un moyen de relever le niveau de qualification des élèves, d’une manière générale, et de leur donner les qualifications en vue de l’utilisation des outils informatiques utilisés par les entreprises qui les embaucheraient après leurs études. Les TIC nous ont été présentées comme un outil d’aide aux étudiants éprouvant des difficultés à atteindre le niveau requis dans certains domaines (par exemple l’investissement dans les logiciels d’apprentissage mis à la disposition des élèves après les heures de cours). 

Le propriétaire de l’école, le district de Recklinghausen, ainsi que les autorités responsables des écoles du Land de Rhénanie du Nord – Westphalie, ont adopté la même attitude en introduisant des installations d’e-apprentissage fondées sur l’internet, par exemple la plate-forme d’e-apprentissage Lo-Net.

6. Conclusion

A nos yeux, le Hans-Böckler-Berufskolleg ne considère pas l’introduction des TIC comme un but en soi, mais elles facilitent la transition à un mode d’apprentissage plus souple.  Nous avons l’impression que les ordinateurs sont utilisés essentiellement pour améliorer l’apprentissage et relever le niveau de qualification des élèves ; en outre, il est important de donner à ces derniers les qualifications requises pour l’utilisation des matériels et des logiciels des entreprises qui les embaucheront après leurs études.

Le Hans-Böckler-Berufskolleg a progressé davantage que notre propre école, la Saltdal videregående skole, sur le plan de l’introduction des TIC dans l’enseignement des matières, afin d’améliorer les compétences des élèves.

Par ailleurs, l’utilisation des TIC comme un outil universel pour l’échange d’information et la flexibilisation de l’enseignement et de l’étude, est perçue dans les grandes lignes de la même façon par le Hans-Böclker-Berufskolleg et la Saltdal videregående skole,  notre école ayant mis en avant de manière plus claire ses objectifs.

Pour ce qui concerne l’offre d’apprentissage aux élèves qui ne fréquentent pas l’école, la Saltdal videregående skole a quelques années d’avance car elle est d’ores et déjà en mesure d’assurer des cycles complets de formation professionnelle sur internet; le Hans-Böckler-Berufskolleg a, pour sa part, des offres éducatives du même ordre s’adressant aux élèves qui ne sont pas en mesure de fréquenter l’école normalement.

De manière générale, il nous semble que le Hans-Böckler-Berufskolleg axe davantage son action sur l’offre d’une très bonne éducation dans les matières spécialisées qu’il enseigne, afin de répondre à la demande des entreprises qui recruteront ses diplômés, alors que la Saltdal videregående skole, vu le contexte dans lequel elle se situe, offre plutôt une gamme aussi étoffée que possible de formations afin de répondre aux besoins de tous les étudiants de la région.  Comme on le voit, cette différence est aussi à la base de la manière dont les TIC sont introduites et utilisées dans ces deux écoles.
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